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colloque Relais Enfants Parents HN – Rouen –  
24 novembre 2011 « Papa n’est plus là… et moi je de-
viens quoi ? Faut-il maintenir le lien à tout prix » ?

Plus de 200 personnes participaient au Colloque organisé par 
l’association Relais Enfants Parents de Haute Normandie. 

Majoritairement composé de professionnels de la protection 
de l’enfance (éducateurs de l’Aide Sociale à l’Enfance, psycholo-
gues, psychiatres, assistants sociaux…), le public comptait aussi 
des représentants de la direction pénitentiaire et d’un certain 
nombre d’associations intervenant en détention. Tout au long de 
cette journée de nombreux échanges entre ces professionnels - 
qu’ils soient sur l’estrade ou dans la salle - ont permis d’ouvrir 
les débats et d’apporter des éclairages d’horizons divers sur la 
question délicate du maintien du lien entre l’enfant et son (ses) 
parent(s) incarcéré(s).

« Cela a été aussi pour nous, Relais Enfants Parents, une formidable 
occasion de rendre visible notre action. Nous pensons que cela faci-
litera davantage le travail en réseau avec les différents travailleurs 
sociaux. Nous en avons d’ores et déjà des retombées. ». 
Mme Marie Vilanoba - Directrice du Relais Enfants 
Parents Haute-Normandie

« Durant la période de fin d’année, l’isole-
ment se fait plus pesant. Qu’il affecte des 
enfants de parents incarcérés (Colloque 
REP HN) ou de jeunes autistes (Classe 
Soleil), la Fondation a à cœur d’agir pour 
soutenir les initiatives visant à le faire 
disparaître. 

Cette année, l’apprentissage par l’expé-
rimentation, au moyen d’ateliers d’im-
mersion (Partenariat Gaïa), de spectacles 
adaptés aux tout-petits (Compagnie la 
Petite Porte) ou grâce à une ludothèque 
mobile (Lei Jugadou) fait partie des thé-
matiques fortes que notre Fondation a 
souhaité accompagner.

Et pour remplir notre mission en aidant à 
grandir des enfants en difficulté, l’accueil 
post-hospitalier de bébés et l’accompa-
gnement de leurs parents (CMJE avec 
Main dans la Main) a également bénéfi-
cié de notre soutien.

2011 a aussi été marquée par l’implica-
tion et la mobilisation de collaborateurs 
dans des actions terrain. Au nom de tous 
les représentants de la Fondation, je les 
remercie pour l’enthousiasme et l’enga-
gement dont ils savent faire preuve, bé-
névolement, tout au long de l’année. »

Cédric Meeschaert
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PROjEts FiNANcés
centre médical pour jeunes enfants (cMjE) 
de Montreuil avec Main dans la Main

compagnie la Petite Porte – Du spectacle 
en crèche pour les tout-petits

L ’association Main dans la 
Main, créée en 1987, s’est 

fixée pour mission d’améliorer la 
qualité de vie de l’enfant hospita-

lisé et de sa famille, en collabo-
ration étroite avec les structures 
hospitalières, notamment au 
Centre Médical pour Jeunes En-
fants (CMJE). Celui-ci accueille, 
en séjours post-hospitaliers ou 
post-opératoires, des enfants 
de la naissance à 3 ans présen-
tant un état de santé nécessitant 
des soins que la famille ne peut, 
provisoirement, apporter. Au-
jourd’hui, une quarantaine d’en-
fants venant de Paris ou des dé-
partements limitrophes, en lien 
avec les hopitaux de Montreuil et 
de Paris (Robert-Debré, Necker et 
Trousseau), sont concernés. 
Une équipe médicale, para-mé-
dicale, éducative, administrative 
assure des soins médicalisés ain-

si que des activités éducatives 
et d’éveil adaptées aux enfants 
et un soutien aux familles pour 
les aider à gérer la pathologie de 
leur enfant. 
Pour améliorer la qualité de vie 
des enfants accueillis et leur 
permettre de s’épanouir dans 
un cadre rassurant, il est apparu 
nécessaire de rafraîchir la déco-
ration et l’équipement du lieu. 
Favoriser l’éveil des sens par une 
décoration adaptée, intégrer l’art 
et l’illustration dans les chambres 
et les lieux de vie sont autant de 
domaines que la Fondation pour 
la Petite Enfance a souhaité sou-
tenir financièrement.

L ’association a pour but, par 
le spectacle vivant, de faire 

réfléchir, stimuler, former et 
éduquer mais aussi de réjouir et 
d’émerveiller.
A l’aide de deux marionnettes, 

Mouc et Minouche, à la taille 
des petits spectateurs, deux co-
médiennes présentent des spec-
tacles courts, destinés aux très 
jeunes enfants (18 mois à 3 ans) et 
animent des stages de formation 
pour les personnels des crèches.
Les spectacles (20 à 40 minutes) 
sont proposés en série. Cha-
cune est centrée autour d’un 
objet (la cuillère, le gant de toi-
lette, par exemple) décliné dans 
ses grandes caractéristiques, 
son identité, ses fonctionnali-
tés, sa symbolique. Les enfants 
reconnaissent des situations 
familières, en prennent mieux 
conscience en les revivant men-
talement. Chaque moment, 
chaque lieu, chaque objet est 
nommé, souvent décrit. Chan-
sons, comptines, danses, aident à 
l’émerveillement ; les enfants les 

attendent, s’en imprègnent. Pour 
les équipes, un livret « A VOUS 
DE JOUER » et des photos sont 
mis à leur disposition afin de re-
prendre certaines animations, 
certaines chansons et proposer 
aux enfants des activités en lien 
avec le spectacle. Chaque crèche 
choisit ses spectacles selon la pé-
riode de l’année et les probléma-
tiques du moment.
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le Partenariat – Gaïa – Education au développement 
et à la citoyenneté internationale - Roubaix

ludothèque lei jougadou – une ludo-mobile 
dans le bassin dracenois

L e projet Gaïa, mis en place à 
l’initiative du Partenariat (as-

sociation qui intervient au Séné-

gal dans les domaines de la scola-
risation, la santé et l’aide sociale), 
propose des ateliers d’immer-
sion, outils pédagogiques origi-
naux et adaptés à tout public. 
Dans une reconstitution d’un vil-
lage et d’une ville sénégalais, les 
enfants (classes de CM1, CM2, 
6e, 5e) prennent le rôle, les vête-
ments et le prénom d’un des habi-
tants. Pendant une demi-journée, 
ils vivent la vie d’un sénégalais 
(pécheur, cultivateur...) selon un 
scénario préétabli (chute des 
prix de l’arachide, exode rural, 
fête du village à organiser...) qui 
les sensibilise aux échanges 
entre les régions du monde en 
développant les valeurs de res-
pect, de tolérance et de partage. 
« Apprendre la citoyenneté, c’est 

prendre conscience de la diver-
sité et de la richesse des autres 
à l’échelle internationale, mais 
aussi dans notre pays, notre ville, 
notre quartier. » Une équipe et 
des outils pédagogiques sont à la 
disposition des enseignants pour 
préparer les enfants à cet atelier 
et poursuivre la réflexion de re-
tour en classe. 
La Fondation Meeschaert pour 
l’Enfance a soutenu financiè-
rement la participation de 15 
écoles/centres/groupes situés 
en Zone d’Education Prioritaire 
(ZEP) ainsi que des écoles spé-
cialisées pour enfants à mobi-
lité réduite (adaptation de l’in-
frastructure). 

U ne ludothèque, c’est avant 
tout un équipement cultu-

rel où se pratiquent le jeu libre, le 
prêt et des animations ludiques. 
Gérée par des ludothécaires, sa 
mission est de «donner à jouer». 
En favorisant le jeu, la ludothèque 
aide les enfants à grandir et les 
parents à vivre des moments 
privilégiés avec eux et permet 
de créer des liens inter-généra-
tionnels. Pour les parents et les 
professionnels, le jeu devient un 

outil de communication et d’ap-
prentissage et dynamise le lien 
social et l’animation culturelle.
La ludothèque, de plus en plus 
sollicitée pour intervenir hors de 
ses murs, notamment dans des 
communes éloignées a souhaité 
mettre en place une ludo-mobile. 
Les objectifs : fortifier la qualité 
de vie en milieu rural en permet-
tant de rompre, notamment, l’iso-
lement de jeunes familles et de les 
soutenir dans leur responsabilité 

éducative ; développer la relation 
parents-enfants et contribuer à 
l’éveil et au développement de 
l’enfant et à la prévention des 
difficultés ; rendre accessible à 
tous, les jeux et jouets, objets de 
communication favorisant l’éveil 
de l’enfant et apporter la connais-
sance qui permet un choix plus 
judicieux ( jeux très différents, 
assurant la communication, la 
coopération, la découverte de ses 
racines, d’autres cultures, etc.).
La Fondation Meeschaert pour 
l’Enfance a participé à l’acquisi-
tion d’un véhicule de transport 
des jeux et installations néces-
saires à l’aménagement tempo-
raire d’un espace selon diffé-
rentes thématiques : chantier, 
vétérinaire, docteur, salon de 
coiffure, épicerie, château fort, 
jeux magnétiques…
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ActiONs cOllAbORAtEuRs

ActuAlité

Décembre 2011 - Paquets cadeaux 

pour le Secours Populaire Français 

(SPF) - délégation de Paris

« C’était bien sympathique. […] 
Nous n’avons pas vu le temps 
passer ! »  -  Sylvie et Caroline

Décembre 2011 - Marché de Noël soli-

daire avec la délégation de Paris du SPF

Par une très fraîche matinée de 
décembre, Nadine et Nicole par-
ticipaient à la distribution des pa-
niers de Noël organisée, dès 8h15, 
par le SPF du 13 au 17 décembre. 

Décembre 2010 – Spectacle  

« Pierre et le loup » avec la délégation 

SPF de Paris

Merci à Sophie et Nadia qui ont 
accompagné, avec le SPF, un 
groupe d’enfants au spectacle 
musical « Pierre et le loup ».

Projection du film sur la classe soleil – Hauts de seine

Retour en arrière : en septembre 
2009, six enfants autistes de 3 
à 6 ans font leur rentrée dans la 
Classe Soleil, école maternelle 
expérimentale dédiée à leur 
handicap (autisme lourd avec 
troubles du comportement) et in-

tégrée au sein du groupe scolaire 
Saint Dominique.
Le 26 mai 2011, notre Fondation 
a été invitée à visionner le film 
réalisé sur la première année 
de cette classe pas comme les 
autres. Ce documentaire, prévu 
en 3 volets, suivra l’évolution des 
enfants au cours de leurs trois 
années de scolarité. La parole est 
donnée aux parents sur le par-
cours de leur enfant : son histoire 
avant son entrée dans la Classe 
Soleil, les difficultés rencontrées, 
l’annonce du diagnostic, les pe-
tits et grands bonheurs, les mo-
ments de doute quand, au cours 
de l’année, il semble régresser. Le 
travail des équipe pédagogique 

(enseignants et éducateurs) et 
médicale qui encadrent ce projet 
est lui aussi très bien expliqué et 
illustré par des scénes de la vie 
ordinaire de cette classe extraor-
dinaire.
A l’issue de la projection, des 
échanges riches se sont instau-
rés entre le public et les parents, 
équipe pédagogique et person-
nel du groupe scolaire Saint Do-
minique. L’expérience de cette 
première année laisse entrevoir 
de belles perspectives pour ces 
enfants ; l’un d‘eux va ainsi pou-
voir intégrer une classe mater-
nelle ordinaire.
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Pour obtenir des informations sur la Fondation pour la petite enfance et les projets qu’elle soutient :
Fondation pour la Petite Enfance – 12 Rond-Point des champs-Elysées  75008 Paris

tel. 01 53 40 20 20 – Fax. 01 53 40 20 19 – fondation@meeschaert.com
www.fondation.meeschaert.com


